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Resumes francais

Structure - Liberte - Relativisme 325

par Peter Güller

L'indetermine dans l'urbanisme moderne

L'evolution, le rapide progres technique et les interets multiples au sein
de notre societe nous mettent devant l'obligation d'examiner les prin-
cipes de structure d'organisation conventionnels - fussent-il nouveaux-
pour voir quelles libertes ils offrent en vue de developpements, de
changements eventuels: nous parlons du contenu potentiel de structures

et pensons ä leur aptitude specifique qui laisse diverses possibilites

de realisation.
Dans le sens d'une morphologie des structures, nous analyserons
d'abord la composition, la supraradiation, l'action de la patine, l'unifor-
mite et la hierarchie en leurs qualites respectives.

Le contenu potentiel des structures
La composition est une entite en soi et ne souffre aucune modification
de forme sans entraTner une diminution decisive de qualite.
Le principe de la supraradiation permet aux parties moins saillantes de
se transformer de maniere indefinie en leurs forme et agencement sans
qu'il y ait atteinte ä la teneur, ä l'esprit du tout.
L'action de la patine. Sous l'effet d'une patine, differents objets apparais-
sent comme l'expression d'une unite, bien qu'il y ait manque de Maisons
formelles. Les objets patines sont largement autonomes quant ä leur
forme ou ä leur Position.
Dans l'uniformite, les elements structurels sont soumis en leur forme
ou relation reciproque ä une conformite de principe. Des changements
de forme peuvent survenir ä volonte dans le cadre de cette interrelation
en ce qui concerne les contours.
La hierarchie est l'image parfaite d'un Systeme qui coordonne ses parties

en vue d'un but prineipal et, ce faisant, atteint ä un strict agencement.

Formes structurales / structures urbaines

Des themes aussi differents que l'urbanisme, l'architeeture, la musique,
la poterie et l'organisation sont traites dans ce present cahier. Comme
mentionne, nous commentons tous ces sujets d'apres le point de vue
d'une Observation abstraite de la structure et, de la formulation d'ana-
logies, nous tirons un enrichissement. Nous croyons aussi que de pa-
reilles analyses forment la clef permettant une collaboration interdisci-
plinaire plus etroite-teile, par exemple, qu'elle se pratique actuellement
dans la planification locale, regionale et nationale.
Le probleme fon,damental qui consiste ä ordonner un ensemble divers
et vivant, tout en l'adaptant ä ses fonctions propres, incline le planifica-
teur et l'architecte d'aujourd'hui äfixercertaines parties (en premier Neu

ce qui est appele ä durer, etant de necessite ineluctable) et d'en laisser
d'autres au jeu des transformations previsibles dues ä une evolution
emaneipee. Nous appellerons ce procede: Fixation partielle.
La fixation partielle suppose, en principe, une introspection etendue se
rapportant au dynamisme d'une ville. Toutefois nous desirons aecom-
pagnerce procede de planification d'un autre Systeme qui repose moins
sur la fixation, mais plutöt s'appuie sur la constante maitrise de la Situation.

En commentaire citons l'exemple de l'art japonais.

Particularites rythmiques de l'architeeture et de la musique japonaises
par Peter Güller

La poterie japonaise
par Sophie Lechner

La discussion traitant de l'art et de l'architeeture japonais s'est conside-
rablement etendue ces dernieres annees. Depuis longtemps, l'architeeture

japonaise alareputation d'exploiter librement toutes les possibilites
du plan sur la base d'elements structurels normes. Quant aux formes
des objets usuels ou decoratifs, leur beaute simple, liee ä l'utile, est de-
venue legendaire.
Toutefois, ces particularites, tant artistiques que techniques, nous ap-
paraissent ici sous un eclairage nouveau: une signification culturelle
plus profonde se remarque dans l'art specifique tel que le pratiquent
l'architeeture et l'art japonais en evaluant et en incorporant dans un
ensemble artistique ces prineipes createurs. Une signification et une inten-
tion artistiques se revelent, en derniere analyse, dans l'application de
prineipes numeraires ou de lois de forme pure. Les caracteristiques
essentielles de l'oeuvre artistique japonaise apparaissent dans la Penetration

reciproque de divers prineipes createurs, le concours de differents
rythmes et la liberte inconditionnelle, voire l'apport d'irregularites ou
d'apparentes imperfections de la forme.
L'art japonais dispose, en cela, d'une gamme de moyens d'expression
allant du sens absolu, de la structure strictement geometrique, de la
forme pure jusqu'ä la liberte d'interpretation ou ä la forme fortuite, ä

l'agencement rythmique le plus complexe. II est essentiel de reconnaitre
que l'adherence ä l'un ou l'autre de ces moyens d'expression n'est pas
liee uniquement ä des epoques artistiques differentes. Au contraire,
nous trouvons souvent reunis, dans le meme objet d'art, les divers
prineipes de realisation, comme si la poursuite d'une direction determinee

n'avait pas grande importance. Je qualifierai cette attitude d'affronter
seeptiquement la forme claire et nette, la purete ainsi que les consequen-
ces de tendance au relativisme. L'aspiration ä l'agencement clair, ä la

forme impeccabie, ä la realisation justifiee par le materiau est rendue
relative.

Relativisme

Le relativisme indique l'existence d'un principe qui ou bien n'est pas
applique fidelement ou bien est mis en rapport ä d'autres prineipes,
eventuellement contradictoires. L'elaboration d'une regle suppose,
ä priori, la possibilite d'une derogation, plus ou moins contrölable, la

possibilite d'une interference de valeurs qui sont affranchies - ou etran-

geres-äcette regle. Nous supposons que l'etude de ce principe createur
emprunte ä la eulture japonaise peut avoir une grande importance eu
egard ä l'intensite complexe des problemes structurels engendres par
notre epoque. Une confrontation montre un manque de coordination
frappante entre ce que nous recherchons, d'une part comme createur
ou organisateur, ce qui nous provient, sans doute de notre heritage
culturel et, d'autre part, ce qui se deroule en realite. Cette prise de cons-
cience concernant l'ecart eloignant de la realite certains de nos
prineipes structurels conventionnels doit enfin conduire ä la decouverte de

formes de creation d'organisation qui ne se cantonneront plus en marge
des evenements naturels, mais s'y integreront. En general, la base de
l'education formelle de l'architecte comme celle de l'organisateur n'est
nullement dirigee en vue d'eveiller une sensibilite aux associations
d'apparentes absurdites telles qu'elles surviennent dans la realite. La doc-
trine de la forme tralne derriere la necessite de maltriser la pluralite,
souvent caricaturale, des oppositions.
Cependant il s'agit - au moment decisif- d'aequiescer deliberement, ou
passivement, ä l'union, l'association du nouveau, du modifie et des
valeurs ä maintenir.
L'adherence au relativisme contraint le createur ä formuler, puis ä com-
poser avec des elements non conventionnels.

Georges Vantongerloo
par Margit Staber
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En 1917, ä Tage de 31 ans, Georges Vantongerloo renonca ä l'art natura-
liste tel que l'enseignait l'Academie des Beaux-Arts d'Anvers. A cette
epoque il se joignit ä un groupe fonde par les Partisans du periodique
«de Stijl», institue par Theo van Doesburg, et devint, aux cötes de
Mondrian, le plus important, quoique le plus jeune des collaborateurs de ce
Journal. Bientöt cependant, les prineipes etroits de neoclassicisme ne
lui suffirent plus. II commenca l'etude des relations entre les lignes et les

points sur une surface plane et celle des cubes et des spheres dans
l'espace. C'est ainsi qu'il aboutit aux tableaux dits «de courbes» et aux
sculptures spatiales, ä volumes ouverts ou fermes. Enfin, il atteignit ä

ses sculptures de fil de fer et de plexiglas qui engendrent leur propre co-
loration. Son ceuvre n'est pas tres abondante, mais eile represente une
experience spirituelle devenue ceuvre d'art.

Artistes japonais en Europe

par Jeanine Lipsi
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Aux environs de 1900, alors que l'exemple japonais fut, pour beaucoup
d'artistes europeens, decisif au point de vue de la couleur et de la

composition, de nombreux artistes japonais sejournerent en Europe dans la

premiere moitie du XX" siecle afin d'y reprendre la technique euro-
peene. Tsugurahu Foujita est installe ä Paris depuis 1913. L'auteur com-
mente l'oeuvre de six peintres, trois sculpteurs et d'un graveur venus ä

Paris depuis 1950 pour y travailler un temps prolonge ou pour s'y fixer
definitivement. II s'agit des peintres Key Sato, Kimura Tshiuta, Kumi
Sugai, Yasse Tabuchi, Hisao Domoto, Toshimitsu Imai, des sculpteurs
Isamu Noguchi, Yasuo Mizui et Tetsumi Kudo ainsi que du graveur
Yozo Hamaguchi.
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